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Gardes-fortifications

Quatrieme et derniere lettre d'Alger
Je devrais plutöt ecrire «Lettre ä propos d'Alger», puisque ce n'est pas, cette fois-ci, dans le quartier
d'Hydra ou de Mustapha Superieur que je prends la plume. Ce dernier papier, redige ä mon bureau

en Suisse, esquisse un bilan de six mois d'engagement dans des missions de protection de personnes
et d'objets au profit de l'ambassade de Suisse ä Alger. II y aurait tant ä dire que les choix seraient
bien plus difficiles que la redaction elle-meme1 J'aborderai donc quelques themes choisis, avec

toujours en arriere-pensee, la volonte de contribuer ä la reflexion ä propos de grands sujets touchant
actuellement ä notre armee1

I Maj EMG Laurent Husson

Des potentiels
ignores...

II va de soi qu'un engagement

ä l'echelle 1-1 dans un
pays en Situation infra-guerriere

constitue une experience
personnelle enrichissante au plus
haut point. A tous les echelons,
depuis le soldat jusqu'au
commandant, on fait veritablement
connaissance avec soi-meme.
La promiscuite, une enorme
charge de travail ainsi qu'une
forte pression psychologique
encore renforcee par un sentiment

d'isolement, tout cela fait
qu'apres quelques semaines, il
n'est plus possible de tricher
face aux autres et encore mains
face ä soi-meme. Chacun se
revele sous son veritable jour et
les defauts comme les qualites
sont mis en relief. Dans ce
domaine, il est difficile, avant
l'engagement, de faire des
pronostics fiables sur les hommes,
et j'ai tres souvent ete positive-
ment surpris par le formidable

potentiel jusqu'alors ignore
chez certains.

Cette question est essentielle!

On a tort de penser que le
meilleur soldat est celui qui
maitrise le mieux les techniques:

il est le plus rapide au
degainage et au tir, il est le plus
fort au combat rapproche, manie

comme personne les

equipements electroniques de la
centrale d'engagement et fait
des tourner-sur-route avec une
limousine blindee comme s'il
s'agissait d'une voiture de
tourisme. Et alors? Ces qualites,
qui sont evidemment tres utiles,

ne constituent pas, pour
autant, le cceur de ce que l'on
attend d'un militaire engage ä

l'etranger. Bien avant les
competences techniques, ce sont des

qualites morales et de caractere
dont nous avons besoin: fidelite

ä sa mission, ä ses camarades

et ä son chef, independance
disciplinee, capacite de travailler

et de vivre en groupe sur
une longue duree, endurance
psychique et volonte de reussir,
esprit de sacrifice. Voilä
quelques-uns des aspects dont
l'importance est primordiale ä

l'engagement.

Or, je constate une certaine

derive technocratique dans

l'instruction militaire d'aujourd'hui.

La reduction des temps
d'instruction generee par «Armee

95» y est probablement
pour beaucoup. On fonctionne
essentiellement avec des normes

de Performances, des

comportements et des tests standar-
dises2. On obtient ainsi des
soldats forts dans leurs doigts,
mais probablement au detri-
ment du temps passe ä se for-
ger le cceur. Certes, de gros
progres ont ete faits dans le

Controlling, la qualite et les

moyens d'enseignement. par
exemple avec l'emploi de plus
en plus intensif des simulateurs.

Une formation militaire
dure, quel que soit l'echelon,
dispensee dans des conditions
de vie parfois precaires et avec
des exercices de longue duree
(meme si tout ceci n'est plus
ä la mode) reste indispensable
pour une preparation mentale
et corporelle süffisante du soldat.

Cela ne saurait etre simule
dans les sous-sols d'un
bätiment d'instruction ou remplace
par une theorie, meme
multimedial

Dans ce domaine. les stages
de formation d'etat-major ge-

Premiere. deuxieme et troisieme lettre d'Alger. voir RMS. juin. aoüt. septembre 2000.
On peut se demander si la methodologie de I instruction. issue pour l'essentiel des courant de ta pedagogie de

maitrise des annees 50. n 'a pas influence les contenus eux-memes. Peut-etre n instruison.s-nous plus toujours ce
1«i est facilement me.surahle '.'
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neral sont interessants. Dans
ces cours, il s'agit, non seulement

d'apprendre ä maitriser
des outils intellectuels, mais
encore de les utiliser dans des
conditions extremes en termes
d'incertitude, de pression du

temps et de manque de
sommeil. J'ai egalement pu constater

que la systematique
d'etablissement de coneepts. en principe

prevus pour l'echelon de

la Grande Unite, est adaptable
ä un niveau different et dans
des contextes particuliers. Je

rends ä Cesar ce qui lui appartient:

j'ai pu appliquer avec
profit, lors de mes sejours ä

l'etranger, les techniques
entrainees dans ces stages.

Des besoins
qrandissants
de securite

L'engagement ä Alger touche

ä plusieurs points chauds
de l'actualite politico-militaire.
Compte tenu de mon experience,

je vous propose d'alimenter
quelque peu la reflexion. Des
militaires professionnels.
operationnels pour des missions de
securite en Suisse et ä l'etranger,

sont-ils necessaires? Sans

entrer dans des details de ter-
minologie et de Statuts (soldats
contractuels, de metier, etc.), ni
de specialites (CGF, PM, «forces

speciales»), je reponds sans
hesiter par l'affirmative! Si une
entreprise veut etre active dans

un pays ä risques, eile prend en

charge sa protection en engageant

une societe de securite
privee. De meme, lorsqu'un
Etat veut avoir une representation

dans un pays comparable,
il la fait proteger par un organe
lui appartenant. II lui faut donc
disposer d'un outil de securite

performant et adapte, susceptible

d'etre engage, dans des
delais tres courts, ä l'interieur du

pays comme ä l'etranger.

Les polices cantonale sont
tres bien instruites et disposent,
pour la plupart, de groupes
formes pour des engagements
particuliers. En revanche, des
evenements comme la capture du
chef du PKK, l'organisation de
Conferences et de Symposiums
ont montre que les moyens des

cantons sont vite epuises,
autant dans le domaine du materiel

que des ressources humaines,

meme si l'on fait jouer les
differents concordats. Sur
demande des cantons, la
Confederation doit etre en mesure de
les appuyer en subsidiarite,
rapidement et efficacement, avec
des professionnels interoperables,

capables de travailler
immediatement et sans instruction
prealable, au benefice de

competences legales relativement
etendues.

Des soldats armes
ä l'etranger

L'armement des soldats suisses

en mission ä l'etranger est

egalement un theme brülant.
Alger passe un peu ä cöte de

cette problematique, puisque
nous y travaillons en civil, en
tant que fonctionnaires du
Departement federal des affaires
etrangeres, non en tant que
militaires en uniforme. Pourtant.
certaines de nos experiences
donnent ä refiechir; nous sommes

en effet des precurseurs et
nous «defrichons» le terrain
des engagements militaires
armes ä l'etranger.

¦

Le major EMG L. Husson.

Des associations caritatives
suisses et l'ambassade soutien-
nent des projets humanitaires
en Algerie. C'est ainsi que, dans

un orphelinat de l'arriere-pays
algerois, nous avons installe
des filtres ä eau, un groupe
electrogene et procede ä des re-

fections de bätiments. Selon les

dires de la directrice, c'est la

premiere fois que ces nourris-

sons abandonnes ont passe un

ete sans problemes intestinaux

graves, dus ä la qualite sanitaire

deplorable de l'eau. Or. cet

etablissement se trouve dans

une petite ville, au cceur meme

du principal fief terroriste de

l'Algerie. Pour s'y rendre, il
faut emprunter des routes le

long desquelles les activistes

montent regulierement des em-

buscades meurtrieres. Les
responsables de la pouponniere
re?oivent des menaces de mort

de la part des islamistes car,
Selon ces derniers, «s'oecuper
d'enfants du peche, ne meritant
de toute maniere pas de vivre,

encourage la debauche». Sans

l'escorte d'agents de securite

armes, une teile action aurait

ete inconcevable. Ce cas.
particulier certes, montre qu'il est

fondamental de donner ä nos

28 RMSN'10-W»
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soldats de la paix ä l'etranger
la possibilite de defendre leur
vie, si necessaire.

La «promotion de la paix et
la gestion des crises » ne se fera

pas seulement dans les bureaux
ou par internet. II faudra que
des militaires aillent travailler
dans le terrain, lä oü il ne fait
pas forcement bon vivre.
Encourager les volontaires, leur
donner les moyens de remplir
leur mission et de revenir en
Suisse vivants, sans s'infeoder

sur place aux puissances
militaires en quemandant leur
protection, c'est aussi cela la
neutralite

Aujourd'hui, le Corps des
gardes-fortifications dispose d'une
equipe de jeunes cadres,
capitaines et officiers superieurs,
tres motives, qui ont l'experience

des engagements ä

l'etranger: I'Albanie, l'Algerie ou
le Kosovo pour la securite, la
Bosnie pour le deminage
humanitaire. Nous sommes prets.

avec nos hommes, ä relever les
defis du futur, en particulier
dans la «promotion de la paix
et la gestion des crises», mais
aussi dans la «prevention et la
maitrise des dangers existentiels»

et la «defense». Je ne
doute pas que le peuple suisse,

par son soutien au projet «Armee

XXI», sache tirer le meilleur

parti de notre corps de
militaires professionnels.

L. H.
Savatan, 25 septembre 2000.

VOYAGE D'ETUDES MILITAIRES DE LA SSO EN RUSSIE

Du samedi 19 au samedi 26 mai 2001

Programme
Conference-debat ä l'Academie des Sciences ä Moscou:
«Les defis de la politique de securite pour la Russie - aujourd'hui et demain».
Visite de l'Academie«luri Gagarine» et de l'Etat-major general.
Introduction ä la doctrine militaire et aux forces armees.
Visites aux Forces terrestres, navales et aeriennes.
Tour de ville de Moscou, y compris le Kremlin.
Visite du theätre BolchoT.
Tour de ville de Saint-Petersbourg avec visite du Musee de l'Ermitage et excursion
ä TsarskoTe Selo, l'ancien village des tsars.

Participants: 20 ä 30 personnes maximum.

Le prix indicatif s'eleve ä environ Fr. 2500-ITC.
Le programme definitif sera publie dans une future RMS.

Les inscriptions provisoires sont ä adresser ä:
Secretariat general de la Societe suisse des officiers - Case postale
Schaffhauserstrasse 43 - 8042 Zürich - Fax 01/350 44 32 - E-mail: office@sog.ch
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